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 s a l o n
 La racine du mot « engagement » vient de : « en », qui signi-fie amener une personne à être au bon endroit, condition ou état.
 Et « gage », qui signifie un défi .
 Ainsi, dans notre cas, l’engagement peut être défini comme un dialogue entre un acheteur et un vendeur, durant lequel les deux parties ont l’occasion de partager défis et solutions en vue d’un accord mutuel satisfaisant.
 Avec cette définition en main, nous pouvons à présent définir les outils néces-saires pour nous permettre d’atteindre les objectifs de l’engagement fixé.
 Avant un salon Les médias sociaux regorgent d’écrits,
 questions et réponses qui peuvent vous donner de réels indices sur les préoccupa-tions et défis auxquels fait face votre entou-rage professionnel. Faire partie d’un réseau social vous donne non seulement accès à ces indices, mais vous ouvre la porte à un dialogue avec votre communauté.
 Avant une foire commerciale, il va sans dire que les face-à-face avec vos clients lors de visites de vente ou lors de diverses occasions de rencontre sont aussi impor-tants, pour vous-même et pour votre force de vente.
 Si vous avez déjà engagé un dialogue, en ligne ou en personne, vous pourrez le
 poursuivre pendant le salon. Vous aurez ainsi plus de facilité à attirer la clientèle que vous aimeriez rencontrer à votre kiosque et à assigner les meilleures personnes suscep-tibles d’animer adéquatement votre stand d’exposition.
 Il est évident que les vendeurs sont essentiels sur le terrain, mais si l’on consi-dère la puissance de l ’engagement, des experts techniques, cadres supérieurs et représentants du service à la clientèle sont également des personnes avec lesquelles vos clients aimeraient dialoguer et qui pourraient les aider à trouver des solutions et passer à l’action.
 Pendant le salonSoyez ouvert au dialogue. Aménagez
 un espace accueillant dans votre kiosque qui facilitera les conversations, à l’écart des autres visiteurs. Consacrez 10 à 20 % de votre espace à cette zone semi-privée où vos échanges pourront être ouverts et honnêtes.
 Vous pouvez inclure un coin pause-café pour créer une ambiance chaleureuse et détendue, tout comme vous offririez du café ou du thé aux clients qui vous rendraient visitent à votre bureau. Mettre l’accent sur l’accueil est un outil utilisé universellement pour briser la glace. Si vous voulez passer du temps en tête-à-tête avec un client, vous avez le loisir de l’amener au restaurant. L’hospitalité donne aux deux
 parties la possibilité de se détendre et de dialoguer et dépasse les tablettes de choco-lat, les biscuits ou jarres à bonbons posées sur un comptoir. De petites attentions originales sont aussi les bienvenues : cafés de spécialité diverses, mini-sandwiches, desserts, fruits frais, jus pressés, etc.. Tout dépend de votre budget et de l’espace dont vous disposez.
 Souvenez-vous qu’un salon commer-cial est un lieu d’engagement, non pas un endroit pour résoudre tous les problèmes de vos clients. Grâce au processus d’enga-gement, vous pouvez mener un dialogue qui conduira à des ventes futures.
 Après le salon De retour au bureau, rédiger un rapport
 sur les résultats du salon facilitera votre gestion.
 Vous serez probablement occupé à rat-traper le travail accumulé durant votre absence, mais il est important de garder contact avec vos visiteurs afin qu’ils com-prennent que la conversation qu’ils ont eue avec vous lors du salon est importante.
 Les habitudes des salons d’exposition évoluent. Les visiteurs ne se contentent plus de marcher dans les allées et d’être inondés de discours promotionnels.
 Vos clients potentiels ont des besoins réels et cherchent des solutions. Votre travail consiste à utiliser votre prochain salon comme l’occasion de consolider votre relation avec ces personnes et de veiller à développer une relation fructueuse qui durera des années.
 Barry Siskind est président de l’International Training and Management Company et auteur de plusieurs livres. Visitez son site Web : www.siskindtraining.com.
 Les règles de l’engagement Par Barry Siskind
 On a beaucoup parlé ces derniers temps des salons comme des lieux où l’on attire des clients plutôt qu’un lieu où on leur vend quelque chose. Par conséquent, si nous voulons que notre présence à un salon porte ses fruits, il est important de comprendre les règles de l’engagement.
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 2010 s’achève,
 Cap sur 2011 !
 En bons planificateurs, comme à la fin de chacun de nos événements, nous devrions faire un post-mortem de l’année qui vient de s’écouler et un plan préliminaire pour celle qui montre son nez (un peu comme une pré-conférence). Entre la page qui se tourne sur 2010, et la nouvelle année qui s’apprête à commencer, se trouve le meilleur moment pour prendre du recul face à notre vie et l’analyser d’un point de vue personnel et professionnel.
 Prenons le temps de passer en revue notre existence des 12 derniers mois : notre travail, nos loisirs, notre culture et notre éducation, notre santé et notre bien-être physique et moral.
 Revoir ces différents aspects de l’année que nous venons de traverser nous permet de mieux planifier l’année suivante, et de prendre les initiatives qui nous aideront à respecter nos résolutions cette année.
 Au Planificateur, nous appliquons exactement le même conseil ! À une chose près : nous vous demandons votre participation pour nous aider à nous améliorer. Votre avis compte toujours pour nous, c’est pourquoi nous vous envoyons ci-joint un petit questionnaire qui, une fois complété et renvoyé, nous aidera à savoir ce que vous avez aimé ou moins aimé de votre magazine en 2010.
 Pour vous remercier de votre participation, nous entrerons votre nom à un tirage au sort pour gagner cinq nuitées tout-inclus pour deux personnes au nouveau Club Med Sandpiper Bay Resort en Floride, aux États-Unis. (Le tirage au sort aura lieu le 12 janvier 2010)
 Vous avez été nombreux à visiter notre site Web en 2010... D’autres nouvelles vous y attendent en 2011 : www.leplanificateur.ca
 Je vous souhaite une bonne et heureuse année 2011 remplie de succès !
 Au plaisir de vous lire !
 Camille Lay Rédactrice en chef
 10 Décors de scène L’aire des rideaux noirs comme fond de scène est révolue !
 Inspirée par de nouveaux matériaux, nouvelles technolo-gies ou encore, nouvelles dimensions, Véronique Hébert vous propose des solutions créatives et… géantes pour vos décors de scène.
 18 La Jamaïque vous ouvre ses portes Notre journaliste Marilyn Lazar s’est rendue sur le terrain
 pour vous afin de se rendre compte du potentiel de la Jamaïque pour les planificateurs d’événements et réunions. Ses trouvailles nous confirment que cette île a des secrets bien gardés…
 22 Qui sont nos Tours de l’industrie ? Le prix des Tours de l’industrie que Le Planificateur décerne
 annuellement aux leaders de notre domaine est fondé sur l’analyse de critères de qualité. Nous vous dévoilons ce mois-ci notre processus de sélection.
 24 Apprendre en s’amusant Les méthodes de formation sont multiples mais l’appren-
 tissage par le divertissement semble faire ses preuves à différents niveaux. Pour votre savoir personnel et profes-sionnel, Amato De Civita analyse pour vous les bienfaits de la ludo-éducation.
 En couvertureLa photo de Dorothée Philippon, de l’Ordre des Pharmaciens du Québec, a été choisie suite à notre concours Cap sur le futur. (Photo de Pierre-Yves Côté)
 Pages 13 à 16Flash-back sur les cocktails du Planificateur P. 13 : Photos de Pierre-Yves Côté P. 14 à 16 : Photos de Julia C. Vona - www.juliacvona.com
 ♻
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 ici et làPar Camille Lay
 Un hôtel pas comme les autresCette année, l’Hôtel de Glace de Québec sera édifié à 10 minutes seulement du centre-ville. Ainsi plus accessible, ce nouvel emplacement verra très proba-blement ses visites augmenter. L’Hôtel de Glace 2011 prévoit donc d’accueillir un plus gros volume de touristes, aussi bien locaux que nationaux et interna-tionaux. Pour l’édition 2011, l’hôtel sera entièrement redessiné, on y retrouvera de nouveaux pavillons, comme le luxueux pavillon d’accueil ou encore le pavillon Celsius, dans lequel il sera possible d’y manger un morceau. L’hôtel ouvrira ses portes le 7 janvier prochain pour les refer-mer le 27 mars.Sur le Web : www.hoteldeglace-canada.com
 O.V.N.I. au-dessus du Québec Votre groupe n’est pas fana de golf ? Voici une nouvelle discipline qui saura peut-être ravir vos participants : le Disc Golf. Encore assez peu connu au Québec, ce sport pourtant répandu aux États-Unis et en Europe, est semblable au golf, mais se pratique avec un disque volant (un frisbee ou discoplane). Originaire de Californie, le Disc Golf se pratique un peu comme le golf classique. Sur le parcours, 18 paniers surélevés remplacent les trous. Le principe reste le même qu’au golf, c’est-à-dire, atteindre les paniers avec le moins de lancers possible. Si au golf, on est en possession de plusieurs clubs de golf, au Disc Golf, il est possible pour les joueurs les plus chevronnés de posséder plusieurs disques de plus ou moins lon-gue portée. Il n’existe que peu de ter-rains de Disc Golf dans la Belle Province, mais vous pourrez pratiquer ce sport de plein air, été comme hiver au Parc Ignace-Bourget, dans le Sud-ouest de Montréal, au Bic à Sherbrooke ou encore à Victoriaville ou Stoneham.Sur le Web : www.adgm.ca
 Coup double pour PFK De nombreux professionnels de la nutrition mettaient en garde les consommateurs, et pourtant les Canadiens ont été nombreux à consommer le « Coup double » de la chaîne de restauration rapide Poulet Frit Kentucky (PFK). Un million de sandwiches ont été mangés en moins d’un mois au Canada. Le « Coup double » avait été très fortement dévalorisé par les profession-nels de la santé à cause des 500 calories qu’il contient mais également à cause des 1 740 mg de sodium contenus dans le sandwich (soit trois-quarts des apports quo-tidiens recommandés). S’il était en vente de manière limitée, l’opération « Coup double » serait à l’étude pour une seconde édition, mais « rien n’est certain » selon la porte-parole de PFK.
 Grande première pour la gastronomie mondialeComme on classerait un monument historique, l’art du « bien manger » et du « bien boire » français vient d’entrer au patrimoine de l’Humanité par l’UNESCO. Son authenticité et sa générosité font de la cuisine française une pratique sociale à part entière. Initialement apte à classer depuis 1972 les plus beaux sites au monde, l’UNESCO a désormais la possibilité de protéger « le patrimoine immatériel de l’Humanité » depuis 2003.
 Superproductions américaines à MontréalCette nouvelle explique peut-être la pre-mière tempête de neige qui s’est abattue sur Montréal ! En effet, la ville a été choi-sie pour le tournage de Blanche Neige en 3D. Le film au budget de 150M$, sera réalisé au printemps prochain dans les studios Mel’s. Cinq grands studios seront requis pour la réalisation de ce film. Les studios Mel’s se félicitent de cette pro-duction et soulignent qu’ils ont obtenu ce contrat grâce à « un gros travail d’équi-pe ». Rappelons que plus de 200 person-nes travailleront sur le projet.
 Honneur au Spa EastmanLe Spa Eastman vient d’être sacré l’un des 10 meilleurs spas au monde. Décerné par SpaFinder, une entreprise de New-York reconnue mondialement dans le domaine des spas, ce prix souligne les pratiques environnementales et l’excellent rapport qualité-prix du spa des Cantons de l’Est. Sur le Web : spa-eastman.com
 Canada numéro 1La marque touristique Canada est la plus respectée au monde devant l’Aus-tralie, la Nouvelle-Zélande ou encore les États-Unis. Le classement a été établi par FutureBrand, société conseil de New-York spécialisée en marques. Le Canada a gravi les marches en passant du 12ème rang en 2006, au 7ème en 2007 puis en 2ème place en 2008 et 2009.
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 Que voulez-vous boire ?À cette question, les passagers de la compagnie aérienne Lufthansa répondent le plus souvent « un jus de tomate ». La compagnie, qui en sert 1,7 million de litres par an, s’est demandée pourquoi elle en servait autant. Une équipe de chercheurs du Fraunhofer Institute for Building Physics s’est penché sur la ques-tion. Il en est ressorti que la chute d’humi-dité et de la pression de l’air dans la cabi-ne rend la gorge plus sèche et influence le goût et les odeurs. Les repas servis en vol doivent donc être plus assaisonnés que ceux servis au sol. Le jus de tomate contenant des additifs, a de ce fait la cote auprès des passagers.
 L’industrie du service en bonne santé pour le moment
 La Conference Board du Canada indique que l’industrie de l’hôtellerie, de la res-tauration et du commerce de détail est en croissance de plus de 20 %. Le pou-voir d’achat des ménages en hausse au premier trimestre a incité les consomma-teurs à fréquenter les restaurants et à y dépenser davantage. En ce qui concerne l’hôtellerie, tant les prix moyens de vente que les taux de fréquentation sont à la hausse. La vente, quant à elle, se pré-pare à enregistrer des chiffres records, d’autant plus pour le commerce d’objets durables comme les meubles ou encore les automobiles. Une année un peu plus difficile est malgré tout à prévoir pour l’an prochain, traduit par un ralentisse-ment dans presque tout le domaine, dû à l’essoufflement actuel de l’économie.
 La productivité du travail en hausse au Québec
 Statistique Canada vient d’indiquer que la productivité du travail au Québec a enregistré une hausse de 2 % en 2009, alors qu’elle était à la baisse de 0,3 % en Ontario, tout en restant stable sur l’ensemble du Canada.La quasi-totalité des industries québé-coises ont contribué à cette croissance. Toutefois certains secteurs comme le commerce de détail, le transport, l’infor-mation et l’industrie culturelle se démar-quent.
 ici et là suite
 Le Massif : des plans à la hauteur de son nomLe Massif, près de la ville de Québec, bénéficiera d’un investissement de 16 millions de dollars cette saison. La station de ski connue pour les vues imprenables qu’elle offre sur le fleuve du St-Laurent compte de nouvelles pistes et un nouveau téléphérique de huit passagers.Il fut une époque où Le Massif était une montagne perdue sans aménagements pour les skieurs ni remontées mécaniques. En huit ans, Daniel Gauthier, ancien pré-sident du Cirque du Soleil, a su créer une station de ski et de snowboard accueillante pour les visiteurs, entourée de charmants chalets, dotée d’endroits vivants dont on peut profiter après nos descentes pour se restaurer notamment, ainsi que de larges pistes, bien aménagées pour tous les niveaux de pratique.Dans la lignée, Le Massif doublera cette année les terrains skiables hors-piste.Accessibles grâce à des navettes instaurées entre chaque centre d’intérêt, Mont Sainte-Anne, la Ville de Québec ou Baie St-Paul proposent également des activités hiver-nales pour vous divertir. (Les navettes entre le Mont Sainte-Anne et la Baie St-Paul sont gratuites).Comptant un investissement global de 230 millions de dollars d’ici 2013, le projet de tourisme nommé Le Massif de Charlevoix se positionne d’ores-et-déjà comme un centre de villégiature quatre étoiles. La région sera largement dynamisée par l’ajout d’une ligne de train longue de 140 km entre Québec et La Malbaie, dont le service débutera en juin prochain. Ce développe-ment considérable inclura également La Ferme, un nouveau village miniature adja-cent à la station de Baie St-Paul, qui sera doté d’un spa, de restaurants, de bars et de boutiques, ainsi que d’un marché cou-vert offrant les produits de Charlevoix. En décembre 2011 verra le jour un hôtel de 150 chambres, ainsi que de nouveaux chalets, appartements et habitations inhabi-tuelles comme des cabanes dans les arbres qui pourront accueillir jusqu’à 400 person-nes. Pour couronner le projet, un centre des congrès et des arts, d’une capacité de 500 places, se taillera également une place dans le paysage de la région.
 Les vins de glace
 pour se réchauffer
 À partir du 22 janvier, vous pourrez décou-vrir le vin de glace sous toutes ses coutures grâce à la troisième édition du festival Pleins feux sur les vins de glace. S’étalant sur trois fins de semaines consécutives dans les Cantons-de-l’Est, le festival mettra en avant des dégustations de choix et dîners gastronomiques que les restaurateurs et vignobles de la région concocteront pour leurs visiteurs. Pour en connaître le programme et person-naliser votre parcours-découverte, visitez le www.laroutedesvins.ca (Pleins feux sur les vins de glace).
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 Beau palmarès pour Québec
 Les lecteurs du réputé magazine « Condé Nast Traveler » ont élu la ville de Québec deuxième meilleure ville d’Amérique, dans
 le cadre des 23ème Readers Choice Awards. Devant Montréal et Buenos Aires. Les villes ont été évaluées sur la base de l’ambiance, des sites culturels, de l’hébergement, de la restauration, du magasinage et de la convi-vialité.
 Un billet pour l’A380Avis aux voyageurs entre Montréal et Paris, sachez qu’à partir du 9 mai prochain, vous pourrez voyager à bord d’un
 A380 via la compagnie aérienne Air France. Ce gros oiseau s’envolera une fois par jour au départ de chacune des deux villes, à 19h55 de Montréal et à16h10 de Paris. Comptez 14 281 $ (taxes incluses) pour un billet aller-retour en première classe et 1 360 $ pour un billet régulier. Sur le Web : www.airfrance.ca
 Valet s’il vous plaît !Un service de valet fort utile existe à l’Aéroport internatio-nal Pierre-Elliott-Trudeau de Montréal. Plus d’interminable
 casse-tête pour trouver une place de sta-tionnement avant votre départ et finies les files d’attente pour prendre le taxi à la sortie de l’aérogare. Vous pouvez déposer votre voiture au service de valet « Valet Parc », qui est le plus proche de l’aérogare. Il vous en coûtera 28 $ pour 24 heures, et ce, sept jour sur sept. En déposant votre véhicule, vous n’aurez qu’à donner vos clés de voiture au valet et lui mentionner le jour de votre retour. Pour reprendre possession de votre auto, vous n’aurez qu’à vous présenter au poste d’accueil du voiturier, où votre véhicu-le vous sera remis rapidement. Idéal et moins coûteux qu’un taxi depuis Montréal pour les déplacements d’affaires d’une journée.Sur le Web : www.admtl.com
 Record d’occupation pour Air Canada
 Le mois d’octobre dernier a enregistré un taux record de 80,3 % sur le réseau Air Canada et Jazz contre 79,6 % en octobre
 2009. Toutes les destinations desservies par Air Canada ont bénéficié d’une hausse de trafic notamment dans la région du Pacifique. Porter Airlines a également publié ses chiffres concernant le trafic enregistré en octobre. Le taux d’occupation est de 56,3 %, ce qui repré-sente pour la compagnie une hausse de 4,7 points par rapport à octobre 2009. Sur le Web : www.aircanada.com, www.flyporter.com
 Zone de turbulencesL’office des transports du Canada incite très fortement la compagnie aérienne Air Canada à créer une zone vierge de tou-
 tes traces d’arachides et de noix à bord de ses appareils. Cette zone serait réservée à des personnes allergiques à ces produits alimentaires. Ainsi, les passagers qui s’y trou-veraient seraient priés de ne pas consommer d’aliments à base de ces allergènes. Le trans-porteur aérien n’avait qu’un mois pour réagir sur le sujet, sans quoi il devrait proposer une solution pour palier aux allergies à bord des appareils.
 v o y a g e
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 b i e n - ê t r e
 Par Aurélie Thirion
 Toutes les sortes de thé, sans excep-
 tion, proviennent de la même plante :
 le Camellia Sinensis, dont l’origine est
 chinoise et dont les feuilles sont très riches en
 flavonoïdes, connus pour leurs pouvoirs anti-
 oxydants, bons pour notre peau et notre santé.
 Entre les thés noirs, verts, blancs, semi-fermen-
 tés, fumés, parfumés, compressés, on estime
 à plus de 3 000 le nombre de variétés de thé.
 C’est uniquement l’environnement, le terrain,
 l’altitude, l’époque de la récolte et le mode de
 transformation qui modifient l’apparence et la
 qualité du thé.
 Les bienfaits du théLes antioxydants contenus dans le thé sont
 quatre fois plus puissants que la vitamine
 C et leur activité est supérieure à la plupart
 des fruits et légumes ! 85 % des antioxydants
 du thé sont libérés dans les 3 à 5 premières
 minutes d’infusion. Après une simple tasse de
 thé, l’organisme bénéficie d’une forte activité
 antioxydante dans les deux ou trois heures qui
 suivent.
 Il est à noter que le thé noir est le plus riche en
 flavonoïdes et en caféine, et que l’adjonction
 de lait ne modifie pas ses propriétés.
 Le thé contient aussi d’autres substances
 comme la théophylline qui dilate les bronches,
 et qui est utilisée dans les traitements de
 l’asthme, la théobromine qui stimule le sys-
 tème nerveux et qui est un diurétique, de
 nombreuses vitamines (A, B1, B2, B12, C, E et
 P), du fer, du magnésium, du calcium et des
 oligoéléments tel le phosphore.
 Grâce à de nombreuses études qui ont été
 menées sur le sujet, nous pouvons à présent
 affirmer que la consommation régulière de thé
 diminue le risque de contracter une maladie
 cardiovasculaire, d’être atteint d’un cancer,
 particulièrement ceux causés par le tabac. Le
 thé serait également reconnu pour diminuer
 les accidents vasculaires cérébraux.
 Les autres propriétés reconnues du thé sont :
 • L’augmentation rapide de la vigilance
 • L’action stimulante sur l’intellect
 • La vasodilatation des vaisseaux capillaires
 • La réduction du stress oxydatif du tabac
 • La réduction du taux de cholestérol
 • L’action amaigrissante
 En bref, le thé est un complément alimentaire à
 lui tout seul et il est bon pour la santé !
 Les compagnies spécialisées Si vous souhaitez faire découvrir le thé à vos
 employés ou à vos clients, il existe de nom-
 breuses compagnies qui se sont spécialisées
 dans des cours explicatifs accompagné d’une
 dégustation.
 Par exemple la compagnie Camellia Sensis a
 pour vocation de vous accompagner dans la
 découverte de cette culture, des plaisirs de
 cet art de vivre et de ses traditions millénaires.
 Que ce soit pour des congrès, festivals, événe-
 ments gourmands ou simplement pour une
 réunion amicale, Camellia Sensis offre des con-
 férences-dégustations sur le thé. Différentes
 thématiques sont disponibles, comme la
 Découverte et initiation au thé, Le thé en
 Chine, Les différentes cérémonies de thé, Le
 thé et le Japon, La santé et le thé, L’influence
 des britanniques dans l’histoire du thé, La
 région de Darjeeling et bien plus.
 Pour les employés et les clients de votre entre-
 prise, pour la tenue d’un événement ou d’une
 célébration, Camellia Sensis offre également
 une gamme variée d’ensemble cadeaux. Une
 idée originale.
 Sur le Web : www.camellia-sinensis.com
 Pour connaître vos préférences, vous pouvez
 aussi faire tout simplement une visite dans une
 boutique spécialisée, comme la maison Kusmi
 qui élabore des mélanges de thés noirs, thés
 verts ainsi que des infusions présentés dans
 des boîtes colorées et baroques. Récemment
 établie à Montréal, elle suggère un assortiment
 de thés à emporter ou à déguster sur place.
 Sur le Web : www.kusmitea.com
 En conclusion, les bienfaits du thé sur l’être
 humain ne sont plus à démontrer. Bon pour la
 santé, ses nombreuses vertus vous seront utiles
 lors de vos événements pour créer une atmo-
 sphère plus chaleureuse, pour stimuler vos
 troupes lors de réunions, événements ou défis
 ou tout simplement pour apaiser vos convives,
 lors d’une journée de détente.
 Le thé est
 probablement l’une
 des boissons les
 plus extraordinaires.
 C’est d’ailleurs,
 après l’eau, la
 seconde boisson la
 plus consommée au
 monde.
 Le thé, c’est la santé !
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 Le théen chiffres
 Dans 100 grammes de thé vert séché, il y a environ : 300 mg de vitamine C 100 mg de vitamine E 11 mg de vitamine B 15 mg de bétacarotène (Provitamine A) 35 % de polyphénols (antioxydants) 1 % de chlorophylle 3 % de caféine
 Deux tasses de thé équivalent à environ : 7 verres de jus d’orange ou 20 verres de jus de
 pomme ou 6 pommes ou 3 1/2 verres
 de jus de cassis.
 U n e b o n n e t a s s e d e t h é e t u n S u d o k u
 D’origine japonaise, chaque case doit contenir un chiffre de 1 à 9 de façon à n’utiliser chaque chiffre qu’une fois par ligne, colonne et grille.
 NIVEAU FACILE Réponse à la page 23
 NIVEAU MOyEN Réponse à la page 23
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 J’aimerais profiter de l’occasion pour vous souhaitez une merveilleuse année 2011 remplie de défis professionnels, d’événements grandioses et de petits bonheurs pour chaque journée de l’année.
 Pour débuter l’année du bon pied et vous inspirer, permettez-moi de vous parler des tendances et nou-veautés en décors de scène et vous
 donner quelques idées pour vos prochains événements.
 J’ai remarqué au cours des dernières années de plus en plus de demandes de clients pour des décors géants, des fonds de scène spectaculaires ou des éléments habiller la scène et créer une ambiance dès l’entrée dans la salle. Il existe de plus en plus de nouveautés sur le marché m a i n t e n a n t pour rempla-cer le classique décor de scène composé d’un rideau noir. Que se soit avec de l’éclai-rage, avec des murales ou même des décors géants.
 La technologie au service du décor de scèneL’éclairage DEL (LED en anglais) est aujourd’hui très répandu, et ce à juste titre puisque cette technologie compor-te plusieurs avantages comme sa faible consommation d’électricité qui est un atout important, autant au niveau écologique que logistique. Dans une église par exemple, la capacité électrique est normalement très restreinte. L’éclairage DEL permet aussi des changements de couleurs, contrairement à l’éclairage traditionnel qui nous oblige à choisir une gélatine de couleur fixe pour toute la durée de l’événement. Changer de couleur permet de changer complè-tement d’ambiance dans une salle en un claquement de doigt. L’éclairage DEL est
 également moins capri-cieux face aux écarts de température drastiques. Ainsi, pour un événe-ment à l’extérieur comme
 le Carnaval de Québec, l’éclairage DEL est de mise!
 Les DEL permettent de beaux résultats sur du rideau de velours noir, mais sont
 n e t t e m e n t plus efficace sur du rideau blanc, grâce auxquels les changements d ’ a m b i a n c e seront plus significatifs. Le rideau blanc est aussi plus en vogue et se colle davantage aux ambiances lounge et aux
 concepts épurés. De surcroît, les rideaux DEL offrent de belles opportunités  : très lumineux, ils permettent la diffusion de textures et autres contenus vidéo. Selon la gamme du produit en question, la résolu-tion sera plus ou moins élevée. Ainsi, moins il y a de millimètres entre les lampes DEL, plus la définition de l’image sera précise.
 Plusieurs décors de scène rigides permet-tent de jouer avec la technologie ! C’est le cas notamment des «  glass blocs  » dispo-nibles exclusivement chez AVW-TELAV. Ces derniers peuvent être éclairés de l’ar-rière avec des DEL ou encore par une pro-jection multimédia. Votre décor de scène devient donc moins statique et plus dyna-mique. Les nombreuses avancées tech-nologiques dans le domaine du multimé-dia offrent bien des possibilités de décors interactifs aux organisateurs et produc-teurs d’événements. Une méga projection panoramique (widescreen), enrichie d’une conception multimédia, permet aux pla-nificateurs d’événements de garder leur
 d é c o r s
 Les décors de scène : tendances et nouveautés
 Par Véronique Hébert
 Il existe de plus en plus de nouveautés sur le
 marché maintenant pour remplacer le classique
 décor de scène composé d’un rideau noir.
 Verres géants placés sur une table dans une aire à cocktail.
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 auditoire captif, de mieux faire passer les messages-clés de l’axe de communication événementiel, et de faire voyager les participants à travers toute une gamme d’émotions, leur permettant de vivre lit-téralement l’événement !
 Habillez votre espace de murales géantesDepuis quelques mois, on trouve sur le marché de magnifiques murales de huit pieds de haut, pouvant couvrir jusqu’à 20 pieds de surface. Ces murales peintes à la main peuvent servir à cacher une partie de la salle que vous aimez moins, voire même à créer une zone de service pour les serveurs au lieu du classique paravent gris. Concept idéal pour un événement dont la scène est petite et les plafonds assez bas, son coût de location est relativement faible compte tenu de la facilité d’installation des panneaux qui sont déposés contre la
 surface à cacher. En outre, comme les pan-neaux peuvent être juxtaposés aisément, ils s’adaptent facilement à la largeur à couvrir.Soyez créatifs ! Utilisez les murales pour aménager un espace photo pour vos invi-tés à l’entrée de la salle ou encore une aire à cocktail. Présentement disponibles avec des motifs de lys calas géants ou de fleurs argentés, d’autres modèles sortiront ce printemps. À surveillez si vous voulez offrir un décor unique en primeur à vos participants !
 Faites impression avec des décors géantsLa demande de décors géants est grandis-sante. En effet, les organisateurs d’événe-ments veulent surprendre leurs participants dès leur premier regard et les impres-
 sionner  ! Tout comme dans le domaine de l’ameublement, le marché s’est doté de magnifiques lampes géantes permettant d’habiller nos terrasses. Graduellement, d’autres produits sont apparus pour le domaine événementiel. Que se soit des silhouettes de lampes, des personnages géants pouvant être vêtus d’accessoires variés liés au thème de la soirée, de coupes à champagne, de verres à martini, à vin rouge de 8 pieds de haut, ou même de spirales lumineuses avec colliers de cristaux attirant instantanément l’attention, ces pièces uni-ques peuvent décorer une scène de manière originale. Elles offrent même une occa-sion de plus pour illustrer le thème de la soirée. Ces pièces de décors surdimen-sionnées peuvent également servir de point central durant l’apéritif des invités dans une vaste salle.
 J’espère que vous avez apprécié ces quelques conseils et que vous oserez, au cours de la prochaine année, essayer ces nouveau-tés suggérées pour habiller vos scènes de manière différentes et uniques. Je tiens à remercier tout spécialement mon ami Philippe Dupont d’AVW-Telav à Québec pour ces précieux conseils concernant les tendances au niveau de l’éclairage et de la projection. Bon début d’année aux fidèles lecteurs du Planificateur !
 Véronique Hébert est responsable du développement des affaires pour l’entreprise Décorum spécialisée en décors d’événements depuis 2002. Vous pouvez la joindre par courriel à [email protected].
 d é c o r s
 Un écran panoramique animé en fond de scène produit un effet spectaculaire.
 Les murales procure un cachet unique à une salle à peu de frais. (Ici, derrière une table d’honneur)
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 g A S T r o n o m i e
 Mieux affronter le froid
 Selon la UC Berkeley Wellness Letter, il faut boire beaucoup de liquides lors-que l’on fait de l’exercice ou que l’on travaille à l’extérieur par temps froid. Il est facile de se déshydrater lorsque les températures baissent sérieuse-ment à cause de l’eau que l’on perd par la respiration, la transpiration, et par l’augmentation de la quantité d’urine que l’on produit. En outre, le froid ralentit le mécanisme de la soif, ce qui, par conséquent, nous fait moins boire.
 La University of California Wellness letter réfute un mythe alimentaire
 Quelques mythes sur la santé ne meurent jamais, et Internet et les courriels ne font que les raviver et les amplifier. L’idée qu’un fruit, à moins d’être mangé seul sur un estomac vide, se mette à fermenter ou à pourrir dans vos entrailles est populaire. Le fait est que vous pou-vez manger vos fruits à tout moment - dans le cadre d’un repas, comme dessert ou comme collation. Crus ou cuits, ils ne fer-mentent pas à l’intérieur de votre corps. Le systè-me digestif de l’homme gère très efficacement toutes les combinai-sons d’aliments que l’on peut lui infliger. Comme les aliments se décomposent selon leurs dif-férents éléments,
 ils passent dans l’intestin grêle, où les bactéries sont naturellement pré-sentes. Celles-ci agissent sur certains composants des fruits et des légu-mes et donnent parfois des flatu-lences, mais cela n’a rien à voir avec la putréfaction ou la combinaison alimentaire que vous avez ingurgitée. L’évidence et le bon sens penchent du côté d’une alimentation variée et équilibrée. En fait, les vitamines et minéraux sont mieux absorbés lorsqu’ils sont consommés dans le cadre d’un mélange complexe d’ali-ments. Par exemple, la vitamine C présente dans les fruits, vous aidera à mieux absorber le fer contenu dans les grains que vous mangez à un repas donné.
 Inspirations de Chefs
 Voici de quoi guider les cordons bleus en mal d’idées pour l’élaboration de menus. 400 chefs cuisiniers du Canada ont été sollicités afin de déterminer les tendances culinaires. Les tendances ont été classées en quatre catégorie faisant chacune l’objet d’un top 10. On peut ainsi distinguer la catégorie :• des tendances de l’heure, • des aliments en déclin de popula-
 rité dans les menus, • des tendances à surveiller dans les
 années à venir et enfin, • des « éternels favoris » au menu. De ce sondage résulte que l’intérêt des restaurateurs est porté sur l’as-pect santé d’un menu, mais égale-ment la nutrition et l’environnement. Dans le top 10 des tendances de l’heure, on remarque que les aliments de provenance locale, les produits durables et biologiques, que l’aspect artisanal, santé et respect des ani-maux est très présent. Dans la catégorie des aliments en déclin, on retiendra l’autruche, les soupes froides, les fritures et les sala-des d’inspiration mexicaine pour ne donner que quelques exemples.
 Pour les tendances à surveiller, on retrouve les anciens grains et céréa-les, les plats végétariens, la cuisine sans gluten ou encore cuisine du Moyen-Orient. Les éternels favoris sont quant à eux composer de desserts au chocolat, de cuisine italienne, de soupes chau-des et de poulet pour ne donner que quelques exemples. Amis cordons-bleus, pour enrichir vos idées de recettes, visitez le site www.recettesdechefs.ca, vous y trou-verez des recettes détaillées et illus-trées, des vidéo et des concours. Bon appétit !
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 ÉVÉnemenTS à venir
 Le 12 janvier 2011 Le Planificateur - inscription ci-jointe Tendances 2011 Conférences et Speed Dating d’affaires, Marriott Château Champlain, Montréal, QCContact : (514) 849-6841 poste 333
 Le 19 janvier 2011 The Planner Speed Dating for Business La Tour CN, Toronto, ON Contact : (514) 849-6841 poste 333
 Le 21 janvier 2011 mPi montréal Soirée du Nouvel an Lieu à déterminer à Montréal, QCContact : www.mpimontreal.com
 Du 25 au 28 janvier 2011 international Special events Society The Special Event Show 2011 formations et salon commercial Phoenix Convention Centre, Phoenix, AZ, USAContact : www.thespecialeventshow.com
 mars 2011 Le Planificateur Cocktail 5 à 7 entre planificateurs Lieu à déterminer à Montréal, QCContact : (514) 849-6841 poste 333
 Le 28 mars 2011 L’indispensable Salon Symposium de l’événement corporatif Centre des Sciences de Montréal, Montréal, QCContact : www.salondelevenement.com, (514) 278-5639 poste 210
 Les entreprises peuvent-elles faire pousser des arbres ?
 Le Planificateur en a déjà planté trois et d’autres sont prévus pour notre toit !
 Pour contrer la chaleur produite par le béton de plus en plus répandu, la Ville de Montréal demande à ses entreprises de planter un arbre... ou plusieurs, et pourquoi pas des arbustes ? L’objectif est d’augmenter la verdure de l’île de 20 à 25 %. Et à y penser, tout le monde en bénéficiera !
 Les entreprises les plus visées par cette opération sont celles entourées de vastes étendues de ciment, ce qui peut élever la température de 5 à 10 degrés Celsius au-dessus de la moyenne, dans un arrondissement donné. Les arbres agissent comme des filtres naturels et améliorent la qualité de l’air. Ils sont aussi des cli-matiseurs naturels.
 « Au cours des cinq dernières années, la Ville de Montréal a planté 45 000 arbres sur les terrains publics », a déclaré Alan DeSousa, membre du comité exécutif de la ville, « mais le capital vert de la ville ne peut pas se développer sans la contribution du secteur privé. »
 La Ville offrira aux entreprises un soutien technique et des contacts utiles pour bénéficier d’un service de plantation d’arbres allant de 250 $ à 400 $ chacun, ainsi que leur entretien. Les entreprises sont également libres de planter de façon indépendante.
 Pour de plus amples renseignements sur la façon dont vous pouvez participer, visitez le www.cremtl.qc.ca/GN/STL
 Appel aux planificateurs : Pourquoi ne pas en faire un exercice d’équipe ?
 p o u r v o t r e i n f o
 Sudoku : une erreur s’est glissée le mois dernier !
 La seule chose positive que l’on peut retirer de l’erreur qui s’est glissée dans le jeu de Sudoku de l’édition du mois de novembre est que maintenant, nous avons la certitude que bon nombre d’entre vous y jouent vraiment ! Nous le savons car vous avez été nombreux à nous écrire pour nous faire remarquer que nous avions publié les mauvaises réponses. Voici donc les bonnes réponses pour le Sudoku de novembre. Sumimasen !
 rÉPonSe fACiLe sUDOKU NOvembre
 rÉPonSe moyen sUDOKU NOvembre
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 La réputation de la Jamaïque comme destination a connu des hauts et des bas, tout comme les marées de Montego Bay. Au début des années 90, le tarif était une bonne raison de l’apprécier par rapport à d’autres destinations des Caraïbes. Les touristes étaient partagés entre ceux qui appréciaient ou détestaient le laxisme local envers la marihuana (ganja) dans la rue. De plus, à une certaine époque, comme dans de nombreuses îles, on craignait la criminalité.
 En 2011, préparez-vous à être impres-
 sionné par la Jamaïque. L’île est
 prête à accueillir adultes et familles,
 et, le plus important, du point de vue du
 Planificateur, des groupes de toutes tailles
 et de tous budgets. On ne sera pas surpris
 d’apprendre que la plupart des touristes
 proviennent des États-Unis, en raison de
 leur proximité et de leur population. Mais
 les Canadiens abondent aussi  ; ils peuvent
 même se servir aux guichets automatiques
 de la Banque Scotia qui a élu domicile à
 Kingston depuis quelque 150 ans, avant
 même d’ouvrir ses quartiers à Toronto, en
 raison d’échanges commerciaux de rhum
 contre de la morue de Terre-Neuve.
 Selon Dan Hamilton, Directeur-Réunions et
 voyages incentive de l’Office de tourisme de
 la Jamaïque, « Aujourd’hui, tout est à notre
 portée et on n’a qu’à choisir  ». Quels que
 soient vos besoins, le style recherché, ou
 le prix qui vous convient, la Jamaïque offre
 l’hébergement et les activités qui sauront
 plaire. L’Office de tourisme propose ses
 services dès votre arrivée, qu’il s’agisse d’un
 trio de bienvenue à l’aéroport, d’un cocktail
 de bienvenue, ou de visites de célébrités
 locales. Besoin d’y exporter des objets pour
 votre congrès ? Ou d’offrir 50 montres à vos
 meilleurs représentants ? Expédiez-les sépa-
 rément - l’Office de tourisme vous aidera à
 les dédouaner. Consultez le site Web pour
 une liste complète des services disponibles :
 www.visitjamaica.com
 Montego Bay est à peine à quatre heures
 de Toronto, un attrait évident. Pour Arlene
 Sibley, conseillère en voyage de groupe chez
 Fraser & Hoyt Incentives à Halifax, NS des
 vols directs en partance de la côte Est sont
 des atouts clés. Elle mentionne également
 « une expérience amusante » par rapport à
 une expérience plus culturelle, comme une
 visite des ruines mayas. Arlene souligne que
 ses groupes sont plus à l’aise dans un mar-
 ché d’artisanat en Jamaïque qu’ailleurs dans
 les Caraïbes parce que les vendeurs sont
 moins insistants. Elle recommande en par-
 ticulier la croisière « coucher de soleil » qui
 va de Montego Bay à Negril, durant laquelle
 on peut s’arrêter pour faire de la plongée en
 apnée et une visite au célèbre café Rick’s.
 Si quelqu’un incarne le client « habitué » de
 la Jamaïque, c’est bien Paul Butler, directeur
 de comptes pour Try That! (The Experience
 Company), à Barrie, ON. Il pense s’être
 rendu en Jamaïque 30 fois, et la plupart
 du temps pour de groupes. Il connaît bien
 v o ya g e
 POURQUOI LA JAMAÏQUE ? Allez-y, vous verrez !
 Par marilyn Lazar
 Vue sur la mer
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 « Hip Strip», qui s’étend le long de Gloucester
 Avenue, invitante avec ses boutiques, bars et
 restaurants jerk. Il souligne l’importance de
 solides relations de travail qu’il a dévelop-
 pées avec des entreprises de type DMC
 (destination Management Company), sur les-
 quelles il peut compter.
 Les DMC, professionnelles en logistique,
 sont là pour organiser une aventure ou une
 expérience exotique et vous y accompagner.
 Qu’il s’agisse d’une tournée des boutiques,
 de la visite guidée d’une plantation d’épo-
 que ou d’une randonnée le long d’une
 chute – tout est possible en Jamaïque.
 Au cours d’un voyage récent, nous avons
 utilisé les services d’Amstar et nous avons
 été entre les mains de Neil Harrison. Neil
 est notre homme. Il encourage les moins
 intrépides parmi nous à faire du bobsleigh,
 nous emmène dans des restaurants incon-
 nus des touristes, ou nous aide à obtenir
 le meilleur prix quand il s’agit d’acheter
 du café Blue Mountain et des souvenirs.
 www.amstardmc.com
 Olesia Bilyk, de Prestige Corporate
 Incentives à Toronto, ON, a été l’instigatrice
 des activités de notre groupe. Si vous avez
 envie d’une escapade exotique ou aven-
 tureuse, vous pouvez également envisager
 certaines des options disponibles par le
 biais de Chukkah Caribbean Adventures.
 Pour les amateurs de safari océanique ou
 ceux qui préfèrent la terre ferme, ils offrent
 des excursions se mariant à des événe-
 ments de groupes de grande ou moyenne
 envergure, et savent adapter des visites
 guidées selon chaque genre de clientèle.
 www.chukkacaribbean.com
 Le Centre des congrès de Montego BayEn janvier 2011, ce centre ultramoderne
 permettra d’offrir plus de 50 000 pieds carrés
 (4 645 m²) d’espace d’exposition, plus de
 20 000 pieds carrés (1 858 m²) de salles de
 banquet et plus de 11 000 pieds carrés (1 022
 m²) d’espace consacré aux réunions. La pre-
 mière phase pourra accueillir plus de 2 000
 personnes à elle seule. Le centre sera ouvert
 aux réunions, conférences, salons, banquets,
 mariages et autres événements, le tout avec
 une vue à couper le souffle. Il est situé à 15
 minutes de l’Aéroport international Sangster.
 En un mot
 Karen Garscadden de Toronto, ON était LA
 spécialiste en événements spéciaux et maria-
 ges lors de notre voyage de familiarisation.
 Très à l’aise dans toutes les lieux où nous nous
 sommes rendus, elle savait prévoir différents
 points influents les budgets et les goûts de
 sa clientèle très variée. « Je peux facilement
 visualiser un groupe de 80 à 100 person-
 nes pour un événement. Il y a des espaces
 uniques pour des événements sociaux et
 tous genres de réunions. J’ai également été
 impressionnée par le personnel de l’hôtel.
 Au-delà d’un guidage touristique, chaque
 hôtel dispose de personnel sur place pour
 s’adapter aux besoins de votre groupe. » Lisez
 la suite pour en savoir plus sur des centres
 de villégiature que le Planificateur a visités
 pour vous.
 Secrets Wild Orchid Resort & Spa, Montego BayParfaitement situés sur la pointe d’une pénin-
 sule, le Secrets St. James et le Secrets Wild
 Orchid sont ouverts depuis mars dernier. Ces
 centres disposent d’équipements modernes
 et offrent des environnements destinés uni-
 quement aux adultes. Des abris de jardin
 le long de la plage sont parfaits pour les
 cérémonies nuptiales, même s’il est possible
 de célébrer des mariages à l’intérieur des
 installations, qui peuvent accueillir jusqu’à
 90 personnes. Ils ont d’ailleurs un bureau
 dédié aux mariages avec photos, modèles
 de gâteaux et autres. Leur emplacement
 central et un concept ouvert les rendent
 facilement accessibles. Voilà un lieu où les
 mères ou amis des mariés peuvent deman-
 der ce quelque chose de « très spécial ».
 Les groupes corporatifs peuvent utiliser
 des espaces et des installations privilégiés
 ou encore le Beach Club, situé à l’écart.
 www.Secretsresorts.com
 Iberostar Rose Hall ResortsTrois propriétés s’étendant sur une plage
 offrent différentes gammes de luxe et dis-
 tinguent les aires réservées aux familles de
 celles pour adultes seulement. Des salles de
 réunion et des services complets de mariage
 dans le contexte classique d’un décor colo-
 nial. www.Iberostar.com
 Breezes Riu Bueno Golf & Spa ResortCe complexe accueille ses hôtes dans une
 réplique conviviale d’un ancien village jamaï-
 cain et comporte même une place typi-
 que de village. Il comprend deux centres
 de villégiature distincts, dont l’un est une
 installation « Au naturel ». Gardez à l’es-
 prit qu’il est possible de louer cet espace
 totalement privé et de l’utiliser à des fins
 d’entreprise, vêtu comme vous le souhaitez.
 www.breezes.com
 Rose Hall Resort & Spa by HiltonDe nombreux événements sont organisés
 avec succès dans ses 30 000 pieds carrés (2
 787 m²) de superficie extérieure et plus de
 11 000 pieds carrés (1022 m²) d’espace de
 réunion. Tout l’espace a été rénové dans
 cette légendaire plantation de canne à sucre.
 L’une des rares stations balnéaires en bord
 de mer à offrir des forfaits tout-inclus ainsi
 P. 20
 Montego Hall
 v o ya g e
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 que la location de chambres uniquement.
 On peut y profiter de nombreuses acti-
 vités aquatiques et de 54 trous de golf.
 www.rosehallresort.com
 Le Ritz Carlton Rose Hall Resort & SpaLa marque Ritz est aussi remarquable à
 Montego Bay qu’à Manhattan. Les profes-
 sionnels du mariage et des événements ins-
 pirent confiance et disposent de l’infrastruc-
 ture adéquate pour les organiser. Bien sûr, il y
 a des salles de bal et de réunion, mais, selon
 Christine Adelhardt de Creative Consulting
 points à Toronto, ON, ce sont les installations
 en plein air qui attirent le plus. On rend déjà
 les invités heureux lors de leur inscription
 en leur offrant tout de go un verre de rhum
 Appleton ou une autre boisson, alors qu’ils
 aperçoivent la plage qui les attend. L’hôtel
 dispose de 18 286 pieds carrés (1 699 m²) de
 salles de réunion et de banquet, y compris
 la salle de bal de 10 744 pieds carrés (998
 m²) et plus de 42 000 pieds carrés (3 901
 m²) d’un spectaculaire espace de réception
 en plein air. Il ne faut surtout pas oublier le
 légendaire parcours de golf White Witch.
 www.ritzcarlton.com/Rosehall
 Le centre de villégiature et spa Gran Bahia PrincipeCet hôtel de style victorien est situé à 45
 minutes de l’aéroport, à Runaway Bay, ainsi
 nommée parce que c’est dans cette zone
 que le dernier espagnol a fui les anglais
 en 1655. Qu’il s’agisse d’un mariage, d’une
 conférence ou de vacances, l’objectif est
 de vous plaire, dans un environnement
 accueillant et avec un personnel compétent.
 www.bahia-principe.com
 Le Half Moon Beach, Golf Resort & SpaComme cet endroit tentaculaire a réussi
 à satisfaire des célébrités telles la famille
 Kennedy ou Will Smith, il est certain qu’on
 saura comment gérer vos clients les plus exi-
 geants. L’hôtel s’étend le long d’une plage
 tranquille de deux milles dont la forme en
 parfait croissant de lune a inspiré son nom.
 La tranquillité de l’eau est assurée par des
 récifs manuellement disposés. La propriété
 entière est empreinte de quiétude, ainsi, les
 membres de votre groupe n’ont pas mélan-
 ger au reste des occupants, si tel est leur
 désir. En fait, ils peuvent être logés dans des
 villas privées de quatre à sept chambres, et
 deux voiturettes de golf ou des vélos seront
 à leur disposition pour traverser le parc. Ils
 bénéficieront d’un service de ménage, d’un
 majordome ainsi que d’un chef cuisinier qui
 dormiront sur place, afin d’être disponibles
 en tout temps. On a également aménagé
 de multiples zones intimes pour tenir de
 petites réunions ou recevoir des soins de
 spa privés destinés à des cadres qui ont
 besoin d’un endroit calme, que ce soit pour
 travailler ou se faire dorloter. Ce centre de
 villégiature n’offre pas de forfait tout-inclus.
 www.halfmoon.com
 Complexe Sandals Royal Plantation & SpaCe centre de villégiature respire la sérénité
 et le charme et est complètement différent
 des autres. Il est situé à Ocho Rios, le long
 de la pittoresque côte du Nord. À 90 minu-
 tes en voiture de l’aéroport Sangster, il
 est plus facilement accessible qu’aupara-
 vant grâce à un réseau routier récemment
 amélioré. Son lieu unique, niché au-dessus
 d’une falaise surplombant l’océan, donne
 à chaque pièce une vue spectaculaire sur
 deux plages privées de sable blanc avec «
 maîtres de plage » et huit hectares de jardins
 tropicaux magnifiquement entretenus. Les
 petites faveurs luxueuses incluent un maître
 d’hôtel attribué à chaque chambre, les ciga-
 res et le cognac dans le salon, le thé l’après-
 midi sur la terrasse, et le bar à champagne
 et caviar exclusif que l’on trouve unique-
 ment dans les Caraïbes. Ils m’ont conquise
 avec leur « menu sur l’oreiller » gratuit.
 www.sandals.com
 En route vers l’aéroport, je savoure pour une
 dernière fois la beauté de la végétation luxu-
 riante, j’observe les chèvres en pâture et les
 chiens prudents qui regardent à gauche puis
 à droite avant de traverser. Je vois, nichées
 dans les collines, beaucoup de maisons
 partiellement construites, uniques au climat
 et à l’économie jamaïcaine. Les propriétaires
 les construisent quand ils le peuvent et font
 une pause quand l’argent vient à manquer ;
 ils vivent souvent au rez-de-chaussée tandis
 que la construction attend au-dessus de leur
 tête. Pourtant, malgré l’absence de luxe, les
 enfants sourient et nous saluent de la main
 lors de notre passage, tous beaux avec leur
 sac à dos et leur uniforme scolaire, lavé et
 amidonné à l’ancienne.
 Pourquoi la Jamaïque ? Parce que la chaleur
 du climat a pénétré l’âme des gens. Avez-
 vous l’intention de tenir un événement en
 Jamaïque ?
 Yeah Man!
 Marilyn Lazar est auteure indépendante et
 collaboratrice du Planificateur. Diplômée en
 communication à Concordia, Montréal, QC,
 elle suivit des cours de rédaction, notam-
 ment sur le voyage à la Ryerson University
 à Toronto, ON et Mediabistro à New York.
 On peut la joindre par courriel à marilyn@
 marilynlazar.com.
 Sur le Web : http://marilynlazar.com
 v o ya g e
 L’entrée du Half Moon Resort
 P. 19
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 Cette définition n’a aucun rapport
 avec ma personne. Il n’est pas
 question de moi ici, mais bien des
 autres. Et mes propres besoins, est-ce qu’ils
 existent ? Il est tellement facile, dans notre
 domaine, de faire passer les besoins des
 autres avant les siens. Avec une nouvelle
 année qui pointe à l’horizon, j’aimerais part-
 ager avec vous certaines façons de prendre
 soin de soi.
 « Est-ce que j’alloue du temps pour sub-
 venir à mes propres besoins ? Est-ce que
 je sais les identifier ? Est-ce que je les ai
 ignorés si longtemps que je ne peux même
 plus les identifier ? »
 À bord d’un avion, avant le décollage,
 l’agent de bord fait la démonstration des
 procédures d’urgence. Que vous dit-on de
 faire quand il s’agit du masque à oxygène ?
 De mettre son propre masque avant de
 venir en aide aux autres. Dans cette indus-
 trie, lorsqu’on prend soin des autres, il est
 facile d’oublier de prendre du temps pour
 soi, se reposer, se ressourcer et reprendre
 une bouffée d’oxygène.
 Cette dernière année a été marquée d’une
 reprise économique, alors pourquoi ne pas
 s’accorder un peu de temps de récupéra-
 tion dans votre vie ? Y’a t-il quelque chose
 que vous avez remis à plus tard, que vous
 avez mis de côté ? Par exemple, un nou-
 veau passe-temps, une nouvelle destination
 voyage, ou encore une nouvelle tradition
 familiale ?
 Demandez-vous en premier lieu ce qui vous
 comble de joie… Écoutez la réponse et
 écrivez au moins 20 choses que vous aimez
 ou aimeriez faire. Ne vous inquiétez pas,
 vous n’avez pas à toutes les accomplir. Le
 but est de vous donner quelques idées.
 Par exemple :
 • Aller au cinéma
 • Prendre un café avec une amie
 • Se promener dans la nature
 • Planifier une escapade
 • Suivre un cours de danse ou de peinture
 Peut-être que ce qui est réellement néces-
 saire en ce moment serait de réinventer
 votre carrière, en quelque sorte. Vous
 sentez-vous dans une impasse ou encore
 dépassé, au point de vue travail ? Il est
 temps de réévaluer vos objectifs de carrière
 et d’examiner les options qui s’offrent à
 vous, soit dans votre travail actuel ou ail-
 leurs.
 Quoique vous décidiez après avoir lu cet
 article, j’espère que vous réalisez que
 si vous prenez un certain temps pour
 répondre à vos propres besoins, le monde
 n’arrêtera pas de tourner. Parfois, nous
 croyons que nous sommes tellement indis-
 pensables à ceux qui nous entourent que
 si nous décidions de nous occuper de nos
 propres besoins, ce serait une catastrophe.
 Sharon Worsley, de l’entreprise The Life
 Solutions Expert ™ aide ses clients et son
 public à identifier et à mettre en œuvre des
 stratégies pour relever leur niveau de vie ou
 d’affaires. Pour en savoir plus sur la façon
 dont Sharon peut vous aider ou aider votre
 activité, on peut la joindre par courriel à :
 [email protected].
 Pour beaucoup d’entre
 nous qui travaillons
 dans le secteur de
 l’hôtellerie, le titre de
 cet article ne reflète
 pas l’image que nous
 devrions projeter. Nous
 nous concentrons
 plutôt sur les besoins
 de notre clientèle, de
 nos collègues, de notre
 famille, de nos amis et,
 pour certains d’entre
 nous, de nos animaux
 de compagnie !
 Moi, Je
 m o t i v at i o n
 Définition de hos·pi·ta·li·té (subst. fém.)
 1. Accueil chaleureux et généreux.
 2. Traitement cordial et généreux des invités.
 Par Sharon Worsley
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 l e s t o u r s d e l ’ i n d u s t r i e
 Par Le Planificateur
 Voici comment nos candidats sont choisis et les critères qui nous permettent de décerner aux gagnants leur prix.
 L’excellence avant toutLes candidats nommés au prix de Tour de l’industrie sont avant tout des personnes ou des entreprises qui repoussent toujours leurs limites, en quête d’un produit ou service de meilleure qualité et d’une façon sans cesse plus efficace de les procurer. Nous avons donc compilé une liste des leaders qui se démarquaient ainsi, puis demandé l’avis de profession-nels et meneurs de l’industrie. À ce stade de notre processus de sélection, un service erroné ou disparate, des prix non-concurrentiels ou une crois-sance irrégu-lière ont poussé à l’élimination de certains joueurs du domaine.
 L’harmonie au travail ? Pas donnée à tousNous avons octroyé une place importante au plaisir dans le milieu du travail, nous demandant si les employés des entreprises nominées aiment ce qu’ils font. Pour nous aider à y répondre, nous avons analysé le roulement du personnel ou encore les poli-tiques d’embauche et de formation ainsi que la facilité à faire affaire avec tel ou tel individu ou entreprise.
 Il nous a fallu les appeler et simplement annoter des points de base comme leur rapidité à répondre aux appels et deman-des, les étapes de réponses automatiques avant de pouvoir s’adresser en personne à
 un représentant, l’intérêt réel du répondant à venir en aide à son interlocuteur ou sa facilité à plutôt transférer l’appel à quelqu’un d’autre, l’amabilité des représentants au ton de leur voix, etc. Bref, ce sont des valeurs « à l’ancienne » mais fondamentales qui nous ont permis de déceler l’intégrité d’une entreprise et sa dévotion à ses clients afin qu’ils en retirent une expérience positive, dépassant leurs attentes. Ces derniers en ressortent-ils comblés ?
 Un verdict objectif et professionnelLes données que nous recueillons tout au long du processus de sélection sont par la suite analysées par des professionnels comme vous et nous. C’est à ce stade que les nominés ultimes sont de nouveau passés au peigne fin
 jusqu’à ce que les meilleurs ressortent du lot. Les Tours de l’industrie sont ceux qui ont su se démarquer du reste du marché au moment de la sélection, des personnes et des entreprises qui
 ont visé haut et tenu leurs promesses, dépas-sant le statu quo.Aucun sondage avancé ou de vote anonyme par Internet ! L’expérience fut à peu près aussi scientifique que de répondre au télé-phone. Nous avons parlé à des personnes réelles, des planificateurs comme vous et des collègues du domaine. À travers ce proces-sus, nous retenons que réaliser un profit est certes important en affaires, mais la façon d’obtenir un bon rendement doit être tout aussi soutenue et régulière.Il n’est pas surprenant de nos jours et dans notre économie d’observer que les gagnants allient tous sans exception créativité et fia-bilité. Leurs concepts peuvent être avant-gardistes, mais le service qu’ils procurent demeure à l’ancienne.
 On nous demande souvent comment nous choisissons nos gagnants lorsque vient le moment de décerner notre prix annuel des Tours de l’industrie.
 Le processus dévoilé
 Les Tours de l’industrie sont ceux qui ont su se démarquer du marché,
 qui ont visé haut et tenu leurs promesses.
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 QUESTION QUIZ DU MOIS
 Droits d’auteurAu Canada, comme dans beaucoup d’autres pays à
 travers le monde, la gestion des droits de reproduction des œuvres littéraires est assurée par des sociétés de gestion collective autorisées, par les auteurs et les éditeurs, à émettre des licences et à percevoir des
 redevances pour l’utilisation de leurs œuvres ?
 VrAi oU fAUX ?
 Pour toute question sur les droits d’auteur et les droits de
 reproduction, n’hésitez pas à contactez Copibec, société
 de gestion collective des droits de reproduction, l’unique
 en matière de publications imprimées au Québec :
 [email protected] / www.copibec.qc.ca.
 rÉPonSe :VRAI. Pour le secteur des œuvres imprimées (livres, journaux,
 revues), il existe deux sociétés canadiennes de gestion collective, soit COPIBEC pour le Québec et Access Copyright
 pour les autres provinces canadiennes.
 rÉPonSe fACiLe sUDOKU PAGe 9
 rÉPonSe moyen sUDOKU PAGe 9
 Quelques nouvelles bannières apparues récemment dans le paysage hôtelier :Virgin Hotels
 Planet Hollywood
 B Hotels & Resorts
 Edition (Marriott)
 Bulgari (Marriott)
 Mokara Hotel & Spa (Omni)
 Tryp (Wyndham)
 Etap (Accor)
 Ibis (Accor)
 Setai Fifth Avenue
 Home 2 Suites (Hilton)
 Vivanta (Taj)
 Blu (Radisson)
 On est branché au Centre Sheraton Montréal ! Les propriétaires de véhicules électriques en tout genre de Montréal peuvent désormais faire leur plein au Centre Sheraton Montréal, qui leur offre de recharger leurs batteries gratuitement. Situées dans la zone VIP du stationnement de l’hôtel, les stations de l’entreprise Coulomb Technologies sont les deux premières révélées au Québec. Le Centre Sheraton Toronto en a dévoilé deux autres dans le même temps. Voitures, scooters et même bus électriques, ainsi que les véhicules hybrides bénéficieront de cette offre gratuite jusqu’en juin ou jusqu’à ce que la demande soit trop élevée. Sur le Web : www.starwoodhotels.com
 n o u v e l l e s h ô t e l i è r e s
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 Apprendre en s’amusant, c’est peut-être payant !
 La façon la plus efficace d’apprendre varie pour chacun autant que nos empreintes digitales, mais la plu-part d’entre nous apprennent plus
 facilement de nouvelles matières lorsque notre état d’esprit est détendu. En d’autres termes, les gens apprennent mieux et plus facilement quand ils ont du plaisir.
 Les enseignants à la petite école le savent depuis longtemps. En fait, Sesame Street, l’une des premières émissions de la télévision éducative moderne, com-binait à la fois la pédagogie et le diver-tissement. Comme le soulignait l’auteur Malcolm Gladwell, « Sesame Street fut construit autour d’une idée révolution-naire : si vous pouvez retenir l’attention des enfants, vous pouvez les former et leur transmettre des connaissances. » Sesame Street a innové faisant en sorte que chaque épisode soit structuré et présente « de petits mais indispensables ajustements qui permettaient de cap-ter l’attention des enfants suffisamment longtemps pour qu’ils apprennent quel-que chose. »Dans les années 70, ont suivi une multi-
 tude d’émissions pour enfants construites sur des modèles de jeux éducatifs, soit une forme de divertissement conçu pour éduquer et amuser. Beaucoup plus tard, la chaîne Discovery Channel s’est aussi fait connaître pour des programmes sui-vant la même méthodologie, tels que Mythbusters et autres émissions desti-nées principalement à un public adulte.
 On peut faire valoir, en effet, que la ludo-éducation existe depuis des millénaires sous forme de fables qui ont favorisé le changement social, tout en divertissant.
 Existe t-il une différence entre l ’apprentissa-ge personnel et l ’apprentissage professionnel ? Bien sûr, et la différence majeure réside dans la façon dont les connaissances sont appliquées ou susceptibles d’être appliquées.
 L’apprentissage personnel par la ludo-éducationChacun peut apprendre en s’amusant, notamment grâce aux jeux de société. Les adultes ont d’ailleurs tendance à préférer les jeux qui enrichiront leurs connaissances sur un passe-temps ou un nouveau domaine auquel ils s’intéressent. Permettant d’apprendre les principes de la musique par le jeu de façon très inte-ractive, Music Notes Empire, un outil pédagogique unique conçu par un pro-fesseur de piano à l’expérience interna-tionale, illustre la popularité grandissante des jeux de ce type. Le très populaire Life, lancé en 1960 et mis à jour en 1992, est particulièrement apprécié puisqu’on y joue partout dans le monde, en vingt langues différentes, notamment dans les écoles pour inculquer des leçons de vie, des matières comme les mathématiques, ou encore pour comprendre les rouages de l’économie et des finances.Un autre exemple fort de sa réputation
 L’apprentissage ludique est un terme récent en soi. Il s’agit d’apprendre tout en s’amusant ou se divertissant. Cela suppose un état de relaxation qui rend l’esprit et le corps réceptifs au sujet enseigné et susceptibles de le retenir.
 f o r m at i o n
 Par Amato De Civita
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 est le jeu que le magazine Time qualifie de « plus grand phénomène dans l’histoi-re du jeu », soit le Trivial Pursuit. Créé en 1979 par les journalistes québécois Scott Abbott et Chris Haney, et attei-gnant un record en 1984, ses droits ont été vendus peu après à Parker Brothers, qui fait maintenant partie de Hasbro. En 2004, on comptait plus de 88 millions de jeux vendus dans 26 pays et en 17 lan-gues, ce qui en fait l’un des jeux les plus populaires jamais inventés.
 Une méthode d’apprentissage plus récen-te inspirée des jeux de société a égale-ment fait ses preuves dans le domaine du vin : les kits de découverte d’arômes du vin. Populaire auprès des amateurs de vin qui souhaitent améliorer leur savoir sur la composition aromatique du vin, ces kits sont conçus pour être partagés entre amis et constituent une façon amu-sante d’approfondir non seulement ses connaissances œnologiques mais aussi de développer son sens de l’odorat. Wine Awakenings, l’entreprise canadienne der-rière ces produits exclusifs, collabore avec une société experte en conseil aux entreprises en Amérique du Nord pour offrir un produit unique en son genre : une série d’événements de type sémi-naire combinant habilement et straté-giquement l’enseignements en affaires à des cours de dégustation de vin (parmi d’autres activités divertissantes) pour for-mer et inspirer ses clients. Il s’agit ici d’un véritable exemple d’apprentissage par le loisir pour professionnels.
 Les planificateurs d’événements adoptent de plus en plus ce principe, rehaussant ainsi subtilement mais efficacement les événements de leurs clients par le loisir. Reprenant des sujets d’intérêt personnel attirants et actuels, comme la démysti-fication d’un bon vin, l’art culinaire, ce concept parvient à captiver leur public.
 L’apprentissage professionnel par la ludo-éducationUne activité d’apprentissage profession-nel sur fond de loisir, telle que décrite ici, signifie allier une activité de loisir à un cours professionnel, visant soit de nouvelles connaissances en affaires ou
 un apprentissage de nature plus techni-que, par exemple. Voici une tâche très délicate car il ne s’agit pas simplement de livrer une formation professionnelle dans un environnement de loisir ou de plaisir. L’activité de loisir elle-même se doit d’être le véhicule et le moyen favorisant l’enseignement, et non seule-ment le lieu où il a lieu. Une formation portant purement sur les « principes et règles de la finance » est tout aussi aride si elle est livrée à Disney World plutôt que dans un auditorium formel. Pour que loisir et enseignement se rencontrent de façon harmonieuse et créent réellement une force dynamique appelée ici la ludo-éducation, l’apprentissage doit être intégré et transmis dans le même contexte et par les mêmes moyens que l’activité de loisir elle-même.
 Notre désir inhérent à une telle forme d’activité pourrait remonter au plus pro-fond de notre psychisme. Selon Bill Bradley et d’autres chercheurs qui s’in-téressent au thème de l’apprentissage par le jeu, « (...) tout le monde aime jouer, et comme les jouets sont généralement les premiers objets que manipule un enfant, ils sont les outils que nous utilisons pour manifester notre plaisir et stimuler nos récepteurs d ’apprentissage ».
 Pensez à votre passe-temps favori. Était-il difficile de vous y familiariser ? Plus important encore, combien de temps vous a-t-il fallu pour le maîtriser ?Et du plaisir, en avez-vous pris durant votre apprentissage ?
 maintenant, gardez cette pensée (et ce sourire) Dans le monde des affaires, la formation par le loisir est tout simplement l’appren-tissage de nouvelles compétences stimulé par le même plaisir que vous avez res-senti en apprenant votre passe-temps. Si l’apprentissage de nouvelles compétences se fait pendant qu’on s’adonne à une activité de loisir amusante, notre niveau
 d’absorption et de rétention augmente de manière exponentielle (tout en gardant le sourire). Les sujets les plus complexes sont mieux assimilés lorsqu’ils sont livrés de façon agréable et touchante, faisant appel à des découvertes personnelles.
 Peut-on comparer le fait d’apprendre à ajuster sa technique de putting au golf à celui d’apprendre à ada pter son style de communication en affaires ? L’objectif demeure l’atteinte de meilleurs résultats, plus prévisibles. Dans les deux cas, il s’agit d’une question de discipline, de conscience de soi et de cause à effet.
 Pourrions-nous oser comparer le fait d’apprendre à parfaitement saisir et gar-nir un rôti pour lui donner une belle couleur appétissante au fait d’apprendre à préparer et conclure une vente miro-bolante ? Ces deux leçons portent sur le fait de planifier et contrôler un résultat.
 Enfin, est-ce possible que l’analyse minu-tieuse et artistique de la dégustation d’un bon vin, détectant ses arômes subtils tout en sachant savourer la riche texture veloutée d’un Amarone rubis puisse être comparée à la préparation d’employés à un défi professionnel particulier... disons pour accroître leurs compétences en pré-vision d’un entretien d’embauche pour un poste clé.
 Les deux sont un art et une science pré-sentant une approche très similaire et une méthodologie basée sur la conscience sensorielle.
 Amato De Civita est l’associé principal de Journey To Excellence, une entreprise-conseil située à Toronto. Après une brillante carrière en tant que directeur marketing d’une multinationale, il a fait sienne la très recherchée science d’un domaine émergent : celui de la formation par le loisir et les nouvelles formes de consommation. On peut le joindre par courriel à [email protected] Sur le Web : www.musicboardgame.com/index.html www.wineawakenings.com
 Les adultes ont d’ailleurs tendance à préférer les jeux
 qui enrichiront leurs connaissances sur un passe-temps
 ou un nouveau domaine auquel ils s’intéressent.
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 Le stress : en reconnaître les signesLe stress tue certainement la joie, peut nous rendre maussade et, à long terme, peut avoir des effets dévastateurs. Le bon planificateur s’efforce de l’éviter, tout sim-plement parce que le stress diminue sa productivité.Excitation ? Oui. Défi, enthousiasme, exal-tation et stimulation sont tous parfaitement souhaitables - mais pas le stress. Le stress peut être comme un état d’excitation et de plaisir qui aurait mal tourné. Au lieu d’aimer votre travail, vous pouvez le haïr ou éprouver de l’indifférence envers lui. Au lieu de l’anticipation, vous pouvez sentir de la pression et de la panique. Le frisson d’un défi peut être remplacé par la peur de la confrontation.Les gens conçoivent et éprouvent le stress de manière très individuelle. Certaines per-sonnes crient plus, raisonnent moins, agis-sent avec précipitation sans être producti-ves. On en verra d’autres fumer ou boire, dormir trop ou pas assez, sauter des repas ou faire des crises de boulimie. Le stress peut se manifester par de l’épuisement nerveux, des attaques de panique, des secousses, des tics, des peurs irrationnelles, un comportement inapproprié ou encore la rage au volant. Si vous ne savez pas identi-fier vos signes, demandez à quelqu’un qui vous connaît bien et qui sera en mesure de vous répondre.Lorsqu’on observe des symptômes de stress en soi, demandons-nous :• Ce qui nous cause du stress.• Ce que nous pouvons faire à ce sujet.• Comment pouvons-nous empêcher que
 cela se reproduise.
 Personne n’aime le stress. Les profession-nels de la santé conviennent qu’il est préju-diciable. Aucun emploi ne vaut votre santé. Apprenez à diminuer consciemment votre niveau de stress avant qu’il ne se manifeste intempestivement. Améliorez ce que vous pouvez. Ajoutez une activité agréable à votre journée, comme une marche ou une conversation amicale. Enfin, laissez aller ce qui est hors de votre contrôle.
 Scoop sur les allergies alimentaires gravesSelon une première étude réalisée à l’échel-le nationale au Canada, une personne sur 13 souffre d’une allergie alimentaire impor-tante. La recherche, publiée dans le Journal of Allergy and Clinical Immunology, a révélé qu’environ 7,5 % des enfants et des adultes ont au moins une allergie alimentaire. «Il s’agit d’un nombre important », selon Ann Clarke, allergologue au Centre universitaire de santé McGill à Montréal et co-auteure de l’étude.
 C’est pourquoi AllerGen NCE Inc, un réseau de chercheurs, tente d’établir un registre national pour suivre les cas d’intolérance. On veut s’assurer que les Canadiens souf-frant d’allergies graves puissent avoir accès aux traitements appropriés.
 Les résultats sont basés sur une enquête réalisée auprès de 3 613 Canadiens qui ont répondu à un questionnaire détaillé portant sur les réactions allergiques et les symp-tômes. Selon l’étude, environ 2,5 millions de Canadiens souffrent d’allergies alimen-taires, soit environ 7,5 % de la population.
 En résumé, chez les répondants :
 • 1,93 pour cent sont allergiques à
 l’arachide
 • 2,36 pour cent aux noix
 • 0,99 pour cent au poisson
 • 3,02 pour cent aux crustacés et
 • 0,19 pour cent sont allergiques au
 sésame.
 (Le total dépasse 7,5 % car certaines per-sonnes ont déclaré plus d’une allergie ali-mentaire grave.)
 Les chercheurs ont constaté que les aller-gies aux arachides et aux noix sont beau-coup plus fréquentes chez les enfants que les adultes et l’inverse se produit pour les allergies aux poissons et crustacés.
 Les entreprises québécoises ne sont pas assez productivesLa productivité des entreprises québécoi-ses s’améliore mais elles sembleraient inca-pables de compenser l’effritement de leur marge bénéficiaire causé par l’appréciation du taux de change et par la faible demande de la part des États-Unis. Selon Simon Prévost, président des Manufacturiers et Exportateurs du Québec (MEQ), « l’effet est décuplé car nous ne sommes pas pro-ductifs ».Valeur du PIB par heure travaillée39,60 $ US Québec41,80 $ US Ontario44,80 $ US Canada50,70 $ US États-Unis
 nouvel emploi ? 4 conseils en 3 moisSelon une récente enquête réalisée par l’entreprise de dotation Creative Group, les employés d’entreprise doivent prouver leur valeur dans les 10 premières semaines de leur emploi. Il s’agit là de la durée moyenne nécessaire pour déterminer si un employé est à sa place. « Les employeurs s’attendent à ce que les nouvelles recrues s’adaptent rapidement à leur environnement de travail et commencent immédiatement à faire leur marque  », a déclaré Lara Dodo, vice-pré-sidente régionale de The Creative Group. «  Le plus rapidement les employés com-prendront les règles écrites et non écrites de l’entreprise, le mieux ils s’intègreront dans leur équipe et seront reconnus en tant que membre productif et respecté. »Voici comment les nouveaux employés peu-vent faciliter ce processus :1) Clarifier les attentes dans les premiers jours et discuter de la procédure d’évalua-tion des rendements,2) Étudier les habitudes de travail des nouveaux collègues, leurs styles préférés de communication et leur niveau de colla-boration,3) Déterminer sur qui compter et leur accor-der une attention particulière,4) Attendre d’avoir fait ses preuves avant de proposer des changements draconiens.
 p o u r v o t r e i n f o
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